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À la suite des événements survenus à la mi-
novembre, le SFMQ souhaite faire le point. Bien 

que la nouvelle ait eu une importante couverture
médiatique, le SFMQ est satisfait de la tournure des 
événements. Tout au long de l’enquête, l’organisation 
syndicale a veillé à la protection de ses membres, 
tant pour leurs intérêts professionnels et écono-
miques que pour leurs conditions sociales et 
morales, et ce, par tous les moyens conformes à la 
justice et à l’honneur. Par conséquent, bien que les 
employés aient reconnu leurs torts et aient demandé
au syndicat de ne pas formuler de grief, le SFMQ 
s’est assuré que chacune des actions entreprises 
contre ses membres soit justifi ée et soit respectueuse 
de leurs droits de travailleurs.

De plus, le SFMQ a su préserver la méritoire 
image des fonctionnaires de la Ville de Québec, car 
les actes reprochés à certains employés ne sont pas 
représentatifs de l’agissement de l’ensemble des 

travailleurs de la Ville qui ont à coeur leur devoir de 
servir au mieux les citoyennes et les citoyens. En effet, 
seulement 0,5 % des 2000 salariés ont été impliqués 
dans le malheureux événement.

Proactive, la FISA a rappelé à ses membres 
l’existence de politiques d’utilisation des techno-
logies de l’information et les a invités à se renseigner 
au sujet de la leur, auprès de leur employeur ou de 
leur conseiller syndical.

La FISA est là pour vous et avec vous !

Nous sommes « je »

Le SFMQ

Quelques membres du Syndicat des fonctionnaires municipaux de Québec (FISA)
sanctionnés pour vol de temps.

Faire qu’UNE

L’Unifi er vous donne la chance de faire parler de vous !
Faites-nous parvenir un court texte (environ 200 mots) qui nous fait découvrir votre association syndicale, un membre dont vous 
admirez le travail ou bien parlez-nous tout simplement de vous. Les textes retenus paraîtront dans une prochaine parution de 
L’Unifi er. Voilà un bon moyen de vous approprier votre journal !

De plus, tous les participants recevront automatiquement un jeu de cartes FISA.

Vous voulez faire partie des privilégiés qui verront leur texte dans L’Unifi er ?
Vous n’avez qu’à envoyer votre texte au unifi er@fi sa.ca

Bonne chance ! 



Éditorial Actualité syndicale

Les prisonniers du pénitencier de Drummondville ont engagé des procédures 
légales dans le but de se syndiquer. Les détenus se disent fatigués de leurs condi-

tions de travail et souhaitent augmenter leurs bénéfices marginaux. Ce sentiment 
serait la raison première à leur désir de former un syndicat.

Leur travail quotidien consiste à effectuer diverses tâches manuelles comme des 
travaux de couture. Les employés sont nourris, logés, payés entre cinq et sept  
dollars par jour et bénéficient de certains avantages secondaires.

Cependant, l’obstacle majeur à la formation du syndicat est causé par la loi qui 
spécifie que les prisonniers ne sont pas reconnus comme des salariés par le Code 
du Travail. Il leur est donc impossible de se syndiquer en tant que travailleurs. Voilà 
pourquoi le projet reste en suspens, pour l’instant.

Un projet de loi a été déposé à l’Assemblée nationale le 27 novembre dernier. Les 
mesures proposées visent à protéger toute victime d’un acte criminel grave qui 

désire s’absenter du travail. La loi prévoit également des congés pour les familles 
des victimes. 

Selon le projet déposé par le ministre du Travail, M. David Whissell, une victime ou 
le proche d’une victime pourra s’absenter sans solde de son travail pour une période 
maximale de 52 semaines, et ce, sans avoir à se soucier de la perte de son poste. 
De plus, une contribution de la part d’Ottawa sera demandée afin d’aider financière-
ment ces personnes en congé non rémunéré.

Le président du Conseil du patronat, Michel Kelly-Gagnon, affirme que « la très 
grande majorité des employeurs du Québec devrait être en mesure de s’acquitter 
de ces coûts ». 

Selon les prévisions, environ 5000 personnes par année auront recours à cette 
mesure.

Drummondville-novembre 2007

Les détenus de la prison de Drummondville désirent 
se syndiquer.

Province de Québec-décembre 2007

De nouvelles mesures sont proposées pour venir en 
aide aux victimes d’acte criminel et à leur famille.

Tour du monde syndical

Contrairement à la croyance populaire, le syndi-
calisme est très bien vu par les Américains, qui  

affirment son essentialité sur les plans économique 
et social. Cependant, leur taux d’adhésion syndicale 
est particulièrement bas, soit moins de 10 %. L’une 
des raisons envisageables serait que le syndica- 
lisme américain ait été conçu pour les travailleurs 
industriels et peine à s’adapter à la variété qui règne 
dans le monde du travail contemporain.

Dotée d’un grand esprit démocratique, l’ancienne 
avocate Sara Horowitz fonde en 2003 une organisa-
tion syndicale qu’elle nomme le Freelancers Union. 
Selon Frédéric Rey, rédacteur en chef du Metis,  
correspondances européennes du travail : « Ce mouve-
ment renoue avec une certaine tradition syndicale en 
organisant les travailleurs indépendants, largement 
dispersés et isolés, en une communauté où se nouent 
des liens d’entraide ». Comptant un peu plus de 20 mil-
lions de travailleurs autonomes, les États-Unis ont 
grandement besoin de ce nouveau type de syndicat.

Le Freelancers Union a été conçu dans l’optique de 
défendre les intérêts professionnels de ses membres, 
jusqu’ici non représentés. Les adhérents viennent de 
divers milieux tels que les communications, les arts et 
l‘architecture.

Les travailleurs indépendants sont de plus en plus 
nombreux, mais pratiquement invisibles sur la scène 
syndicale américaine. Le syndicat, balançant entre 
contemporanéité et coutume, assure aux travail-
leurs qui y souscrivent des protections sociales plus 
accessibles. Dans un pays dominé par les institutions 
privées, le Freelancers Union devient un outil supplé-
mentaire de démocratie sociale.

Le mouvement compte aujourd’hui plus de 50 000 
membres.

États-Unis

Freelancers Union, ça vous dit quelque chose? Comme la FISA, ce nouveau mouvement syndical vient en 
réponse à une nouvelle réalité des salariés d’aujourd’hui. Créée aux États-Unis, cette organisation veille 
aux intérêts des travailleurs indépendants.

Chers membres,

Je profite de cette première édition du journal de la FISA pour vous exprimer ma 
grande fierté à présider cette fédération unique et novatrice. Parce que vous 
êtes notre priorité, nous souhaitons rester près de vous et de vos préoccupa-
tions. Il va donc de soi que la proximité de nos membres soit l’une de nos qualités 
les plus distinctives.

Toujours dans un esprit de collaboration et d’écoute, la FISA est honorée de 
vous présenter votre nouveau journal syndical. Il a été conçu dans un objectif 
informatif et instructif, tout en restant divertissant.

Votre tabloïd aura trois parutions par année dans lesquelles vous retrouverez 
une foule de renseignements sur votre association syndicale, mais également 
des articles de fond, des concours, la grille horaire des activités de la FISA et 
plus encore.

Votre journal syndical porte le nom de L’Unifier, tout simplement parce que la 
FISA est heureuse de former avec ses membres un tout : uni et fier.

Notre souhait le plus cher est que vous vous appropriiez votre journal. Il est 
rédigé pour vous et il parle de vous. Voilà pourquoi une page entière est dédiée 
aux syndicats affiliés à la FISA, donc à vos histoires, à vos réussites… à vous !

Désireuse de rester jeune, active et attentive, la FISA vous propose de vous 
impliquer dans votre journal en lui envoyant des articles qui parlent de votre 
syndicat. Pour plus de détails, lisez la section Concours de la présente édition.

Heureux de vous compter parmi nos membres, nous espérons que L’Unifier vous 
captivera. Nous sommes ravis que notre dévouement soit synonyme de votre 
confiance.

Jean Gagnon
Président de la FISA

À vous de moi
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Saviez-vous que...
A
Affi lié 
Âge 
Autonomes

C
Classe

E
Équipe

F
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FISA

G
Groupe

H
Haut

L
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R
Règlements

S
Solidarité
Soutient
Syndicats

U
Unir

Mot caché

Mot caché : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

Le Nous mis en vedette Le Je mis en vedette

La FISA est fi ère d’avoir accueilli à son bord, le 22 novembre dernier, Les  Sables 
Olimag inc. de Thetford Mines. La venue de ce nouveau groupe est le fruit du 

travail de monsieur Jacques Gagnon de Thetford Mines, membre FISA et vice-
président de la Fédération.

Les Sables Olimag inc. est devenue, au fi l des années, la plus importante fabrique 
d’olivine synthétique et d’abrasif non nocif pour sablage au jet dans l’est du 
Canada. Elle se spécialise également dans les sables réfractaires pour les aciéries 
et sa bonne réputation a fait écho dans plus de huit pays. L’entreprise, fondée en 
1986, compte aujourd’hui plus de 25 employés.

Il n’est pas étonnant que Les Sables Olimag inc. soit si prisée dans son  secteur 
d’activité, puisque la fl orissante entreprise investit constamment dans le 
 développement de sa technologie et dans l’amélioration continue de la qualité de 
ses abrasifs.

La FISA tient à féliciter l’entreprise pour son formidable travail et souhaite bon 
succès à Me Bernard Caouette, conseiller syndical du nouveau groupe.

C’est en juillet dernier que monsieur Camil Guy est devenu 
le président par intérim du Syndicat de soutien du Pays-

des-Bleuets (FISA). Ce syndicat représente environ 350 
 employées et employés de soutien de la Commission scolaire 
du Pays-des-Bleuets, dans la magnifi que région du Saguenay-
Lac-Saint-Jean.

Notre membre-vedette est un ténor talentueux qui chante 
avec Les amis de la chanson de Saint-Félicien depuis huit ans. La chorale est 
 composée de 55 choristes et du chef de chœur, madame Christine Dallaire.

Grâce à sa passion, Camil Guy a des projets plein la tête. Au printemps passé, il a 
participé au spectacle Dubois par chœur qui rassemblait plusieurs choristes de la 
province de Québec et qui mettait en vedette toutes les chansons populaires de 
Claude Dubois. Monsieur Guy a également participé en 2007 à deux représentations 
d’envergure réunissant plus de 350 choristes, une à La Baie et une à Montréal qui 
avait lieu à la Place des Arts.

Faire partie d’une chorale ne signifi e pas seulement chanter pour Camil Guy, c’est 
également tisser des liens d’amitié, de complicité, de partage et faire preuve de 
compréhension envers les autres. Voilà de belles qualités que monsieur Guy a su 
transposer dans son syndicat afi n que tous se sentent égaux et compris.

La FISA est fi ère d’avoir monsieur Guy au sein de la Fédération et souhaite longue 
vie à la chorale Les amis de la chanson.

Thetford Mines

Un nouveau groupe se joint à la FISA !
Saguenay-Lac-Saint-Jean

Camil Guy

En 1983, Lech Walesa, fondateur du syndicat 
Solidarité en Pologne, a gagné le prix Nobel 
de la paix.

Le syndicat Solidarité a été une page 
importante de l’Histoire, puisque pour la 
première fois dans un régime socialiste,
on donnait le droit aux ouvriers de former 
librement un syndicat.

Nous sommes « je »

LES SABLES 

OLIMAGinc.



Québec  info@fisa.ca
1778, boul. Wilfrid-Hamel, bureau 201
Québec (Québec)  G1N 3Y8
Tél. : 418 529-4571  Téléc. : 418 529-4695 • 1 800 407-FISA

Montréal info.montreal@fisa.ca
5878, rue Sherbrooke Est, bureau 203
Montréal (Québec)  H1N 1B2
Tél. : 514 736-2787  Téléc. : 514 736-2434 • 1 800 353-FISA

Saguenay info.saguenay@fisa.ca
2196, rue Perrier
Jonquière (Québec)  G7X 9C9
Tél. : 418 547-9389  Téléc. : 418 547-7143 • 1 877 547-9389

www.fisa.ca

Votre FISA

Communiquons

Horaire des activités
Inauguration des bureaux de la FISA
11 mars 2008, à Québec

Activité pré-congrès
3 juin 2008 (détails à suivre)

61e Congrès de la FISA
4, 5 et 6 juin 2008, à Matane

Forte d’une expérience de 60 ans dans le domaine syndical, la FISA reste moderne et 
comprend les réalités du travail de notre société actuelle. Voilà pourquoi elle prône 
des valeurs telles que l’autonomie, l’indépendance, l’entraide, la coopération, le res-
pect, la solidarité et l’égalité. Ainsi, elle agit toujours dans l’intérêt de ses membres.

La FISA se fait un devoir de fournir, au moyen d’une structure fl exible, des services 
d’organisation, de conseils, de représentation et d’aide fi nancière à ses membres 
et à ses associations membres. Votre syndicat est là pour vous et avec vous. Il vous 
soutient, vous épaule et vous conseille.

Dynamique, active et novatrice, la FISA est à l’image d’une nouvelle génération 
de travailleuses et de travailleurs : indépendante et autonome.

Nous sommes « je »

Unis, forts, solidaires; ne former qu’un, dans un seul objectif :
notre intérêt commun !

Nous travaillons sans relâche pour que vous soyez satisfaits et fi ers de votre fédération. Nous souhaitons qu’elle 
reste vivante et active. Voilà pourquoi la FISA s’est dotée d’une nouvelle image, plus jeune que jamais.

Comme nous croyons fermement que chacun des membres est unique et important, le slogan Nous sommes « je » 
a été adopté. Nous voulons mettre l’accent sur le respect de l’individu dans le groupe (je) et l’unité du groupe 
(Nous), car pour la FISA, l’union de plusieurs êtres à part entière est plus forte que tout.

Nous sommes fi ers d’affi cher offi ciellement, par l’entremise de L’Unifi er, notre nouvelle image non pas réinventée, 
mais revue et améliorée.


